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Les fédérations

syndicales suisses

en 1969

Le mouvement des membres et les prestations sociales des syndicats

Publié par l'Union syndicale suisse, Berne - 1970





Le mouvement des membres de l'USS en 1969

Comme les années précédentes, la diminution des effectifs n'a
pas pu être stoppée. A la fin de 1969, les quinze fédérations affiliées
groupaient 434 806 membres, soit 1718 ou 0,4% de moins qu'un an
auparavant. Le recul a été de 1570 adhérents pour les hommes et de
148 pour les femmes.

Tableau 1
Evolution des effectifs de l'USS depuis 1950

A la fin de
Nombre

fédérations

Nombre des membres En pour-cent
des effectifs globaux

Total Hommes Femmes Hommes Femmes

1950 15 377 308 333 274 44 034 88 12
1951 15 382 819 338 659 44 160 88 12
1952 15 389 178 345 182 43 996 89 11
1953 15 393 073 349 199 43 874 89 11
1954 15 400 929 356 867 44 062 89 11

1955 15 404 022 360 343 43 679 89 11
1956 15 414 294 369 958 44 336 89 11
1957 15 426 497 381 441 45 056 89 11
1958 15 430 243 385 589 44 654 90 10
1959 15 431 383 387 537 43 846 90 10
1960 15 437 006 393 656 43 350 90 10
1961 15 445 393 402 031 43 362 90 10
1962 15 451 001 408 382 42 619 91 9
1963 15 451 102 409 027 42 075 91 9
1964 15 450 682 409 119 41 563 91 9
1965 15 449 604 408 418 41 186 91 9
1966 15 444 198 405 536 38 662 91 9
1967 15 441 203 402 837 38 366 91 9
1968 15 436 524 398 754 37 770 91 9
1969 15 434 806 397 184 37 622 91 9

Explication des signes qui figurent dans les tableaux:

- Rien à signaler.
* Le chiffre n'est pas connu.

Le chiffre ne peut pas être mentionné pour des raisons évidentes.

Lors de différences, seul le signe - est utilisé.

Il y a quelques années encore, seules les fédérations du secteur
privé affrontaient un fléchissement des effectifs. En 1969, trois
des cinq fédérations qui organisent le personnel des services publics
ont enregistré un recul du nombre des membres. La Fédération
suisse des cheminots (SEV) a été la plus touchée. Cette régression
est hée à la compression des effectifs du personnel des CFF et des



Tableau 2
Mouvement des membres des fédérations syndicales suisses en 1969

Fédérations

Situation
au

31 déc.
1968

Augmentation

par
admissions

et
mutations

Diminution

par
départs,

démissions,
exclusions,

décès

Effectif
au

31 déc.
1969

Augmentation
ou diminution

par rapport à 1960
Hommes Femmes

Part à

l'effectif
total
en %

Nombre
des

sections

Absolue Eu%

1. Ouvriers sur bois et du bâ-
89 592

6 040
4 004

59 934

36 895
5 227

129 405
39 338

6 320
22 606

514

3 705

14 388
14 877

3 679

7 513

1182
332

1700

3 117
482

11444
2 399

1260
89

1329
1197

121

5 113

1531
452

2 351

4518
332

13 043
2 521

1046
67

1 617
1116

112

91992

5 691
3 884

59 283

35 494
5 377

127 806
39 216

6 200
22 820

536

3 761

14 100
14 958

3 688

2 400

-349
-120
-651

-1 401
150

-1599
-122
-120

214
22

56

-288
81

9

2,7

-5,7
-3,0
-1,1

-3,8
2,9

-1,2
-0,3
-1,9

0,9
4,3

1,5

-2,0
0,5
0,3

91289

2 412
2 094

57 783

27 572
5 345

117 581
35 279

4 383
21 154

359

1 312

11268
14 665

3 688

703

3 279
1790
1 500

7 922
32

10 225
3 937
1817

666
177

2 449

2 832
293

21,2

1,3
0,9

13,6

8,2
1,2

29,4
9,0
1,4
5,3
0,1

0,9

3,2
3,5
0,8

68

89
26

338

130
14

106
211

29
60

4

19

111
32
10

2. Ouvriers du vêtement, du
cuir et de l'équipement

3. Ouvr. relieurs et cartonniers
4. Cheminots
5. Ouvriers du commerce, des

transports et de l'alimentât.
6. Lithographes
7. Métallurgistes et horlogers
8. Personnel des serv. publics
9. Fonctionnaires postaux

10. Union PTT
11. Tisserands de toile à bluter
12. Fonctionnaires des télépho¬

nes et télégraphes
13. Personnel du textile, de la

14. Typographes
15. Personnel des douanes

Total 436 524 434 806 -1718 0,4 397 184 37 622 100,0 1247



entreprises de transport privées consécutive aux progrès de la
rationalisation. On constate cependant avec satisfaction que l'année,
pour plusieurs fédérations du secteur privé, s'est soldée par une
augmentation du nombre des membres: FOBB (+2400), Union
suisse des lithographes et Fédération suisse des typographes,
Fédération des tisserands de toile à bluter. Toutes les autres ont affronté
des pertes. Elles sont dues à des causes diverses. Dans l'industrie, le
nombre des personnes occupées est plus ou moins stabihsé, voire en
décroissance. La plupart des travaiUeurs étrangers restent réfractaires
à l'organisation. Ce phénomène est plus marqué en Suisse alémanique
qu'en Suisse romande. La même remarque vaut pour une proportion
appréciable de travailleurs suisses. Si l'on ne peut attendre des

employeurs qu'ils stimulent l'adhésion de leur personnel au syndicat
qui garantit le bon fonctionnement de la convention collective,
on peut à tout le moins exiger d'eux qu'ils ne l'entravent pas et
qu'ils autorisent, comme maintes entreprises romandes, la propagande

syndicale sur les lieux de travail. L'évolution des effectifs
est incpiiétante pour nos partenaires sociaux également; il est,
en effet, incontestable que seul un syndicat fort peut garantir le
respect des dispositions conventionnelles. Nombre d'employeurs
n'ont pas encore compris cette vérité d'évidence et tendent même
à favoriser les non organisés au détriment des organisés. La
multiplication des grèves sauvages dans divers pays - et chez nous celles
de Stabio et de Genève — devraient inciter à la réflexion. Les
syndicats touchés par ces mouvements peuvent parfois se demander
s'il est encore opportun de conclure des conventions collectives dans
certaines entreprises, les employeurs - quand éclate une grève
déclenchée en marge du syndicat — se retranchant derrière les
clauses contractuelles et mettant cette rupture de la paix du travail
«au débit» du syndicat. Le patronat doit comprendre que c'est dans
la mesure seulement où l'organisation syndicale prend solidement
pied dans une entreprise, où elle a des contacts suivis avec les
travailleurs, où tous les problèmes sont examinés régulièrement et à

temps avec le personnel et ses représentants que ces perturbations
peuvent être évitées.

Les effectifs ont évolué de manière différente dans les diverses
régions. En 1968, ils ont diminué partout. En 1969, le recul s'est
limité à la Suisse alémanique. En Suisse romande et au Tessin,
l'année s'est soldée par des gains. Au regard de 1968, l'indice des
effectifs 1950 100) est passé de 140 à 142 en Suisse romande
(augmentation de 1648 membres) et de 143 à 151 au Tessin
(progression de 1035). Dans les régions de Zurich et de la Suisse centrale,
les effectifs sont retombés au niveau de 1950 - et an-dessous en Suisse
orientale.

La Suisse septentrionale et le canton de Berne ont enregistré un
léger accroissement. En 1950, le Tessin et la Suisse romande
organisaient 24% du nombre global des membres de l'Union syndicale;



Evolution des effectifs syndicaux, selon les régions

Tableau 3 Indice 1950 100

1968 1969

Suisse orientale1
Absolu
Indice

Zurich
Absolu
Indice

Suisse du Nord2
Absolu
Indice

Suisse centrale3
Absolu
Indice

Berne
Absolu
Indice

Suisse romande4
Absolu
Indice

Tessin
Absolu
Indice

Ens. du pays5
Absolu
Indice

44 200
100

70 663
100

76 667
100

14 112
100

75 244
100

77 902
100

12 947
100

377 308
100

46 244
105

78 702
111

87 194
114

14 946
106

;233
117

109 230
140

19 141
148

450 682
119

46 069
104

76 952
109

86 713
113

14 760
105

392
117

110 098
141

19 321
149

149 604
119

45 423
103

74 923
106

85 473
111

14 567
103

i 277
117

108 818
140

19 139
148

444 198
118

44 739
101

73 109
103

84 877
111

14 491
103

150
117

108 981
140

19 152
148

441 203
117

44 344
100

71851
102

84 010
110

14 352
102

86 630
115

108 886
140

18 573
143

436 524
116

43 578
99

70 512
100

83 101
108

14 139
100

85 384
113

110 534
142

19 608
151

434 806
115

1 Glaris, Schaffhouse. Appenzell (les deux rhodes), Saint-Gall, Grisons, Thurgovie
2 Soleure, les deux Bâles, Argovie
3 Lucerne, Uri, Schwyz, Nidwald, Zoug
4 Vaud, Valais, Neuchâtel, Fribourg, Genève
6 Y compris les membres isolés

ce taux correspondait assez exactement au pourcentage de la
population de ces régions par rapport à la population globale.
Aujourd'hui, la Suisse romande et le Tessin groupent 30fo des effectifs
globaux, alors que la relation démographique est restée sensiblement

la même qu'il y a vingt ans.
Le tableau 4 reflète l'évolution des effectifs dans les fédérations

et les régions (1950 100). On constate (seule la FCTA fait exception)

que l'accroissement a été partout plus fort en Suisse romande



Tableau 4

Indice des membres, selon les fédérations et les régions

Région 1969 FOBB FVCE FSORC SEV FCTA USL FOMH VPDO

Suisse orientale
Zurich
Suisse du Nord
Suisse centrale
Berne 121 51 101 111 110 153 129 124
Suisse romande 176 122 112 110 96 247 134 218
Tessin 190 246 117 107 74 154 226 151

SSFP UPTT FSTTB ASFTT FTCP FST FSPD

108 28 82 96 82 230 144 97
123 41 81 92 78 192 109 97
146 36 97 95 92 186 117 125

84 36 150 94 105 2120 118 97

Suisse orientale 114 127 50 140 24 152 98
Zurich 95 142 — 137 25 155 196
Suisse du Nord 111 143 —• 135 69 144 123
Suisse centrale 106 122 — 220 41 165 —
Berne 136 151 — 179 41 131 145
Suisse romande 131 146 — 195 133 194 98
Tessin 137 163 —¦ 247 — 187 98

ct au Tessin. Pour la FVCE, l'indice a progressé de 146 points
au Tessin et de 22 en Suisse romande alors qu'il a accusé, outre-
S arine, un recul qui a atteint jusqu'à 12 fo en Suisse orientale. La
FTCP a affronté une évolution analogue. A une progression de 33 fo
en Suisse romande s'oppose une régression atteignant jusqu'à 16 fo
en Suisse alémanique. Nous avons rappelé à diverses reprises, au
cours des années précédentes, que la très forte proportion de
travailleurs étrangers est souvent préjudiciable au recrutement. Mais
cette constatation ne peut pas être généralisée. Les cantons de
Genève, de Vaud, du Tessin et de Neuchâtel figurent parmi ceux qui
occupent le pourcentage le plus élevé d'étrangers. Les effectifs
ont néanmoins sensiblement augmenté, et dans une large mesure
grâce à l'apport des étrangers. Il faut relever ici que les relations
entre les Tessinois, les Romands et les immigrés sont meilleures,
moins méfiantes qu'en Suisse alémanique. Les résultats de la votation

sur,l'initiative Schwarzenbach le confirment: elle a été repoussée
plus nettement en Suisse romande et au Tessin que dans les cantons
alémaniques, où il semble aujourd'hui nécessaire de mettre plus
fortement l'accent sur la solidarité de tous les hommes qui travaiUent,
qu'ils soient Suisses ou étrangers. Mais ces constatations ne changent
rien au fait que le nombre des travailleurs étrangers reste trop
élevé et qu'il doit être encore réduit.

En Suisse alémanique, la stagnation, voire le recul des effectifs
est dû aux régressions enregistrées dans le secteur privé. Quatre
fédérations ont enregistré des gains et quatre de fortes pertes.



Le degré d'organisation est parfois si bas qu'elles ont souvent de

la peine à conclure des contrats collectifs dont elles puissent assumer
la responsabilité. Les employeurs s'entendent à mettre l'accent
sur cette situation, qui offre un terrain favorable aux «contestataires».
On a parfois le sentiment que certains employeurs préfèrent courir le
risque de conflits et de perturbations plutôt que de faire des
concessions aux syndicats.

Le tableau 6 permet de suivre l'évolution des effectifs des
fédérations dans les diverses régions au cours des cinq dernières années.
Il appelle les mêmes conclusions que le tableau précédent, mais
reflète plus clairement encore le mouvement des membres. Diverses
fédérations qui avaient enregistré des gains depuis 1950 ont affronté
des pertes au cours des dernières années: FOMH, SEV, VPOD et
FOBB, mais en Suisse alémanique seulement. Dans cette partie du
pays l'affaiblissement syndical est dû avant tout à la dégradation
de la situation dans les branches organisées par la FVCE et la FTCP,
qui ont subi des pertes atteignant ici et là jusqu'à 15%. En Suisse
orientale, la première de ces organisations a perdu plus de 5000
membres de 1950 à la fin de 1969, la seconde plus de 750 et celle
des tisserands de toile à bluter plus de 500. On ne peut que s'étonner
que des conflits n'aient pas éclaté au cours des dernières années.
De nouveaux «Stabios» apparaissent possibles. Dans maintes
entreprises, les syndicats devraient alors demeurer l'arme au pied
parce qu'on ne pourrait attendre raisonnablement d'eux qu'ils
interviennent quand ils n'organisent qu'une poignée de travailleurs.
Ces remarques valent aussi pour la Suisse septentrionale et la région
de Zurich. Ce tableau livre matière à réflexion.
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Les tableaux qui suivent reflètent l'évolution des effectifs des
autres organisations de salariés :

Union federative du personnel des administrations et entreprises publiques

Nombre des membres *

1967 1968 1969

* Fédération suisse des cheminots 60 872 59 879 59 283
* Fédération suisse du personnel des services publics 39 079 39 338 39 216
»Union PTT 22 291 22 647 22 972
* Société suisse des fonctionnaires postaux 6 392 6 320 6 200
* Association suisse des fonctionnaires des télégraphes

et téléphones 3 563 3 705 3 836
* Fédération suisse des ouvriers sur métaux et horlogers

(groupe fabriques d'armes et de munitions) 1 572 1 500 1 553
* Fédération suisse du personnel des douanes 3 617 3 634 3 688

Fédération des fonctionnaires de l'administration
fédérale centrale 10 509 10 758 10 949

Association suisse des fonctionnaires des douanes 1 171 1 208 1 237
Société suisse des buralistes postaux 3 434 3 445 3 438

Total 152 500 152 484 152 372

* Organisations affiUées à l'USS 137 386 137 073 136 748

Organisations non affiliées à l'USS 15 114 15 411 15 624

Fédération des sociétés suisses d'employés (FSE)

Nombre des membres
1967 1968 1969

Société suisse des employés de commerce 65 350 65 220 64 550
Union des associations d'employés de l'industrie métal¬

lurgique et de l'électricité ainsi que d'industries
apparentées 18 277 18 981 19 135

Union Helvétia, Société suisse des employés d'hôtel et
de restaurant 15 406 15 608 15 838

Société suisse des contremaîtres 13 205 13 303 13 397
Fédération suisse des contremaîtres du bâtiment et du

génie civil 3 305 3 378 3 516
Association suisse des laborantins 1 640 1 681 1 719
Union suisse des artistes-musiciens 1 375 1 373 1 393
Association suisse des voyageurs de commerce «Hermes» 1079 1051 1043
Fédération suisse des inspecteurs et agents d'assurance

SVVIA 946 1015 1046
Association suisse des techniciens-géomètres 913 970 1 006
Société suisse des employés de librairies 589 639 650
Association suisse des employés droguistes «Droga

Helvetica» 277 270 311

Total 124 789 125 982 123 604
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Fédération suisse des syndicats chrétiens-nationaux

Nombre des membres
1967 1968 1969

Fédération chrétienne des ouvriers sur métaux de la
Suisse 29 087 28 208 28 035

Fédération chrétienne des ouvriers du bois et du bâti¬
ment de la Suisse 28 017 28 056 29 106

Fédération chrétienne suisse des travailleurs du textile
et du vêtement

Fédération chrétienne des ouvriers des transports
Fédération suisse des syndicats chrétiens des PÏT
Fédération chrétienne des ouvriers des transports, du

commerce et de l'alimentation
Fédération chrétienne des employés
Syndicat suisse de l'imprimerie
Fédération chrétienne du personnel des services pubhcs
Fédération chrétienne des salariés agricoles de la Suisse
Association chrétienne du personnel fédéral
Groupement syndical des travailleurs hongrois

Total 91 636 90 479 92 924

7 543 7 030 8 730
6 593 6 697 6 661
6 674 6 801 6 790

3 803 3 786 3 820
2 200 2 478 2 528
2 549 2 590 2 590
3 024 3 006 2 837

836 738 701
558 568 590
481 521 536

Autres organisations de salariés : Nombre des membres
1967 1968 1969

Association suisse des ouvriers et employés evangéliques 14 225
Union suisse des syndicats autonomes 18 227
Société suisse des instituteurs 20 085
Union centrale du personnel des Etats et des communes 21 610
Association suisse des employés de banque 15 381
Fédération suisse des fonctionnaires de police 10 708
Fédération romande des employés 19 555

14 078 13 911
18 457 18 141
21022 20 575
22 276 22 600
15 823 16 156
11271 11466
19 523 19 425
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Les prestations sociales des syndicats en 1969

En 1969, les prestations des caisses d'assurance et de prévoyance
ont diminué de 3,8 millions de francs au regard de l'année précédente.

Elles ont totalisé 84,5 millions. Ce recul est dû avant tout au
fait que les dépenses de la caisse de maladie FOBB ont diminué
de 7 millions. Les membres du canton de Vaud se sont retirés et
ils ont créé une caisse paritaire avec l'organisation des entrepreneurs.
Mais si l'on fait exception des conséquences de cette décision sur
les versements au titre de l'assurance maladie, toutes les autres
prestations ont augmenté.

Tableau 8 Eli francs

1968 1969

Part en
pour-cent

1968 1969

753 708

68 405 039

15 685 952
1 099 296

453 983
308 808

26 404
904 624

684 144

494 481

63 778 013

16 564 685
951 424

462 174
339 727

6 318
1 141454

804 075

0,9

77,4

17,8
1,2

0,5
0,4

0,0
1,0

0,8

0,6

75,4

19,6
1,1

0,5
0,4

0,0
1,4

1,0

Secours de maladie et d'accidents, y
compris les allocations d'accouche-

Secours de vieillesse, décès et invali-

Allocations de voyage et de
déménagement

Contributions à diverses actions syn-

Dépenses pour le tourisme social
Dépenses d'éducation (y compris for-

Total 88 321 958 84 542 351 100,0 100,0

On note une fois encore avec satisfaction que les charges de l'assurance

chômage ont été faibles; elles n'ont pas dépassé 494 000 francs,
dont 378 000 francs ont été versés par la FOBB. Le chômage dû aux
intempéries n'est pas encore surmonté; il est probable qu'il ne pourra
jamais l'être entièrement. Les versements des caisses d'assurance
maladie et accidents ont atteint 63,8 millions. Elles ont augmenté pour-
toutes les caisses, à l'exception de la FOBB (à la suite de la
restructuration vaudoise). Cette évolution reflète l'«explosion» des coûts
de l'assurance maladie.

Les prestations des caisses de secours de vieillesse, décès et
invalidité sont passées de 15,7 à 16,6 millions (-f- 5,1 f>). Les caisses
syndicales d'assurance vieillesse complémentaires jouent un rôle
important; elles sont un élément du «second pilier». Les secours de
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nécessité ont dépassé la somme d'un million, ce qui démontre que
la prospérité n'écarte pas les situations difficiles, ce qui donne à

conclure que le régime de sécurité sociale présente encore des

lacunes.
En revanche, les dépenses affectées au tourisme social, aux

allocations de voyage et de déménagement se sont accrues, ce qui
reflète la tendance à une utilisation plus intense des loisirs, au
développement du secteur des services, comme aussi la mobilité
plus grande de la population. L'augmentation a été de 2fo pour les
allocations de voyage et de logement, de 9fo pour l'assistance
judiciaire, mais de 26% pour le tourisme social.

Les dépenses à des fins éducatives (y compris la formation
professionnelle) accusent une progression de 120 000 fr. ou de 18%.
Elles ont atteint 800 000 fr. Cet argent est bien placé. La contribution
de l'Union syndicale à la Centrale d'éducation ouvrière, de 105 000
francs, ne figure pas dans ce montant. Ces dépenses sont probablement

appelées à augmenter encore, la nécessité de développer
davantage l'éducation syndicale et générale des jeunes et des adultes,
de l'aménager pour qu'elle ne soit pas seulement occasionnelle,
sporadique, mais permanente, étant toujours plus vivement
ressentie.

Les tableaux 9 et 10 renseignent sur les prestations des fédérations
dans les divers secteurs en 1969 et sur l'évolution des charges dans
les divers domaines depuis 1920.
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Tableau 9
Prestations sociales des federations syndicales en 1969 (en francs)

Fédérations
Secours

de
chômage

Secours-
maladie

y compris
les

allocations
d'accouchement

*

Secours

pour
accidents

Secours de
vieillesse,
décès et

invalidité

Secours
de

nécessité

Allocations
de voyage

et de
déménagement

Contributions

aux
actions

syndicales 2

Assistance

judiciaire

Dépenses
p our 1e

tourisme
social

Dépenses

d'éducation

et
formation

professionnelle

Total

Ouvr. sur bois et du bât.
Ouvr. du vêtement, du

cuir et de l'équipem.
Ouvriers relieurs et

cartonniers

Ouvr. du commerce, des

transports et de l'ali-

377 982

4 540

192

20 164
4 587

82 875

2 002
2 139

22575795

946 673

451763

2581235
1333237

31618530

1529323

2 692
1667 023

118 903

3 584

9 671
145 150

59 593

576 080

95 047

18 139
45 575

1896 005

103253

229 719
2 391684

970873s
1149604

5220985

511836
14892

192 910

9 354

283660
3532317

57 593

70 360

6 490

20 541
11 220

27 505
33 371

754 490

16 251

8 350
416

2 430

45 770

1 245

1565

19 305

367 505

505
26 279

1040

240

869

4169

18 854

1500

91329

67 670

51 185

72 170
7 6074

23 267

850
5 295

135 606

4 083

5 670
218 709

2 219
19 630

428 075

202 000
6 617

39 317

4 220

31782
43 526

132 799

9 895

24 095
33 539

46 639
12 806

290 000

15 624
14127
18 240

9 646

13 782
182 883

25373114

1081503

743 216
2891631

3717174
2632133

39389725

2351373
43 243

377131
416

23220

355 842
5505037

57 593

Métallurgistes et hor-

Personnel des services

Fonctionnaires postaux
Union PTT
Tisser, de toile à bluter
Fonctionnaires des

téléphones et télégraphes
Personnel du textile, de
la chimie et du papier

Typographes
Personnel des douanes

Total 494 481 62706271 1071742 16 564 685 951 424 462 174 6 318 339 727 1141454 804 075 84542 351

1 Y compris l'assurance-maladie collective. a Y compris les secours en cae de grève et de représailles,
que d'hospitalisation sont compris dans les chiffres de 1968. * Montant versé par 1

8 Les frais médicaux et pharmaceutiques
association du secrétariat.
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